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Un rayon de soleil en pleine forêt 

Dame Nature embellit la forêt pour ajouter une couleur estivale dans les bois au-dessus de la 

Commune d’Onnens. Quel spectacle pour le promeneur ! C’est tout simplement magnifique. 

Comment cette graine est-elle arrivée à cet endroit ? Mystère, mais ce superbe tournesol est un 

début de réponse aux multiples dégâts et dommages causés ailleurs sur notre belle planète que 

nous devons préserver pour nos générations futures.                                                             PAD 



« Grandson dans la rue 1976 », l’histoire des bocans 

Le comité directeur avec son Président, M. Pierre Bloesch, ayant décidé de faire une monnaie de 

fête pour cette manifestation, cette décision a été acceptée à l’unanimité. Toutefois, il fallait créer 

des pièces de 1 et 5 « Bocans ». Madame Bloesch a alors proposé d’approcher l’Entreprise 

Leclanché SA, à Yverdon-les-Bains où travaillait M. Pierre Addor. Le Directeur à l’époque, M. Piguet, 

a accepté que le matériel de l’usine soit utilisé mais seulement en dehors des heures de travail. De 

plus, la matière première devait être apportée. Celle-ci a été fournie par la Maison Herren Frères, 

aux Tuileries-de-Grandson, qui a offert des déchets de tôles en alu. 

La fabrication peut partir ; 

La première opération a été de préparer, à la cisaille mécanique, des bandes de 35 mm d’épaisseur 

pour les pièces de 5 « Bocans » et de 25 mm pour celles de 1 « Bocan ». Une presse découpait les 

formes qui avaient un diamètre de 28 mm et 20 mm. Sur une face, on trouvait le bouc tandis que 

sur l’autre figurait le chiffre 5 ou 1. La monnaie de fête était née. La Fondation du Repuis a 

également participé à la conception des « Bocans ». 

Les « Bocans » étaient vendus par la Banque Centrale, Rue des Remparts, tandis que deux 

succursales se trouvaient sur la Place du Château et à la Rue Haute. Les sociétés qui avaient une 

échoppe rapportaient les « Bocans » à la banque centrale pour échange. On avait également la 

possibilité d’acheter une petite bourse en cuir que l’on attachait à la ceinture.  

Ces « Bocans », qui ont fait la part belle à la magnifique Fête « Grandson dans la rue 1976», ont 

trouvé preneur. Elles ont été vendues  pour une fête médiévale à La Sarraz. 

           

 

Texte de Pierre Addor 



Noces de palissandre  

Dans la liste des anniversaires de mariage, les noces de palissandre sont célébrées après 65 ans de vie 

commune. L’Association Bocansemble est heureuse de saluer cette fête pour le couple Pierre et Liliane 

Addor, domicilié à Grandson, rue Basse 34. Nous leurs adressons nos sincères félicitations. 

                               

 

Repas Comm’En à l’Alpage Les Grandsonnaz 

Mardi 10 septembre 2019, 33 personnes se sont inscrites pour la visite du chalet d’alpage de la 

Grandsonnaz-Dessous puis le repas de midi au restaurant la Grandsonnaz-Dessus. L’alpage « Les 

Grandsonnaz », propriété de la commune de Grandson, sis sur la commune de Fiez, est composé 

de deux chalets et d’une surface d’environ 160 ha, loués par la Société d’alpage des Grandsonnaz, 

formée d’agriculteurs de la région. 

Durant l’apéro offert par la Municipalité de Grandson, en dégustant un excellent fromage qui a 

obtenu la note de 19.5, c’est un jeune fromager de 23 ans qui a captivé l’assistance en  décrivant 

son activité journalière et les différentes étapes de la fabrication du fromage. Il a aimablement 

répondu aux nombreuses questions des personnes qui ont salué son travail admirable. 

   



 

Au terme de cette première partie, nous nous sommes déplacés au restaurant d’alpage « La 

Grandsonnaz-Dessus » où nous étions attendus par la souriante tenancière.  Au menu :  

salade verte, jambon et roestis, meringue avec sa double crème. Ambiance conviviale assurée. Il 

ne manquait juste que l’accordéon ! 

Au terme du repas, Madeleine Délitroz a brièvement présenté les diverses activités qui seront 

proposées aux membres de l’Association Bocansemble. Les informations suivront ultérieurement. 

           

Organiser le déplacement depuis les Tuileries et Grandson a été réalisable grâce à plusieurs 

membres qui ont mis à disposition leurs voitures. Un tout grand merci aux chauffeurs bénévoles. 

Une jeune commerçante ouvre une boutique pour animaux 

Depuis mai 2019, nous avons une jeune commerçante qui propose des accessoires et alimentation 

pour animaux, « Instinct Sauvage Shop » rue Basse 7, à Grandson. Vous possédez un animal de 

compagnie, chat ou chien ? Vous avez envie de lui offrir un jouet ? Venez rencontrer Laura Equey 

dans sa boutique qui regorge de nombreux articles pour contenter celle ou celui qui veut faire plaisir. 

Vous avez la possibilité d’acheter de la nourriture directement sur place ou vous faire livrer.  

Les sites internet www.instinct-sauvage-shop.ch ou info@instinct-sauvage-shop.ch permettent de 

choisir et passer la commande. 

      

Horaire : lundi  FERME ; du  MA au VE 10h00-12h30 & 14h00-18h00 Samedi 09h00-16h00  

Téléphone 024 543 13 29. Un rabais est proposé pour les membres de l’Association.       PAD 

http://www.instinct-sauvage-shop.ch/
mailto:info@instinct-sauvage-shop.ch


NOTRE ECRIVAIN LOCAL, MICHEL BORY, EST-IL UN  

FRERE ENVIEUX ? 

 

A sa place je le serais !  Et pourquoi cela ?  Mon voisin et ami Michel avait un frère, Jean-Marc Bory,  

qui avait fait une jolie carrière d'acteur de cinéma à Paris depuis 1955. Et par ce biais, Jean-Marc a 

tenu les plus belles femmes du monde dans ses bras : Brigitte Bardot, Jeanne Moreau, Marina 

Vlady, Juliette Greco, Catherine Deneuve et d'autres encore. D'où la question dans mon titre !! 

Avant de parler de Michel, il est sans doute intéressant d'évoquer quelque peu son frère Jean-Marc, 

d'autant plus que c'est un fait qui n'est pas si connu. Jean-Marc est né en 1934 , de père instituteur 

et animateur  d'une troupe de théâtre à Lausanne. Les deux frères baignent dès leur enfance dans 

cette atmosphère particulière du spectacle. Très tôt, Jean-Marc suit des cours de théâtre, devient 

rapidement acteur et, en 1954, monte à Paris pour tenter sa chance. Et la chance lui sourit. Il 

décroche le rôle principal dans le film d'André Cayatte Le dossier noir avec l'actrice Danielle 

Delorme et une pléiade d'acteurs masculins  connus, tels Bernard Blier, Paul Frankeur, Noël 

Roquevert, etc. Le succès est au rendez-vous. En 1958, il décroche à nouveau le rôle principal dans 

le célèbre film de Louis Malle Les amants avec Jeanne Moreau. Dès lors il enchaîne les films avec 

des metteurs en scène et des actrices et acteurs célèbres, dont Le repos du guerrier de Roger 

Vadim avec Brigitte Bardot.  S'ensuit une belle carrière d'acteur de cinéma, de théâtre et de metteur 

en scène de théâtre jusqu'à sa mort en 2001, à 67 ans. 

Mais le but de cet article est de parler de Michel Bory, habitant de Grandson,  journaliste et écrivain, 

auteur d'environ 15 livres policiers dont la série L'inspecteur Perrin. Sans oublier  un très bon livre 

bien documenté sur l'affaire Légeret de Vevey. Le parcours de Michel est si riche qu'il faudrait 

plusieurs dizaines de pages pour l'esquisser. Allons donc en raccourci à l'essentiel.  

Né à Lausanne en 1943, il trempe très tôt avec son frère dans le monde du spectacle. Fasciné, tout 

jeune (15-16 ans) il écrit déjà des articles pour un journal local sur les représentations auxquelles il 

assiste. A 17 ans, il décide de devenir reporter de métier. Il rejoint son frère à Paris et suit l'Ecole 

Supérieure de Journalisme. Rapidement, il devient l'adjoint du correspondant  de France-Soir à 

l'aéroport d'Orly. Il rencontre Georges Brassens, Walt Disney, La Callas, Jean Cocteau, Yves 

Montand, Marlène Dietrich, Johnny Halliday entre autres célébrités. Et bien sûr, les hommes 

politiques de l'époque, dont les futurs présidents Georges Pompidou et Giscard d'Estaing pour ne 

citer que les plus connus. 

Après un stage de rédacteur au Maroc, à l'agence Maghreb Arabe Presse de Rabat, il revient en 

Suisse en 1964 et travaille comme journaliste à la Radio suisse romande. Il apparaît aussi 

régulièrement à la Télévision suisse romande, notamment dans l'émission Carrefour. Son rêve est 

de devenir réalisateur indépendant. Il tourne plusieurs courts-métrages de fiction et un long métrage 

(L'Année du renard). Comme il est difficile d'en vivre, parallèlement il devient délégué du CICR et 

part en missions dans des pays en guerre ou en crise : Vietnam, Bengladesh, Pologne, Ethiopie, 

Israël, Pakistan et bien d'autres. Sa tâche est d'être un intermédiaire neutre dans les conflits et 



d'accomplir des visites dans les prisons, des échanges de prisonniers et des recherches de 

personnes disparues.  

En 1991, après une vie de voyages et d'expériences insolites aux quatre coins du monde, il fonde 

une famille avec deux enfants et s'installe à Grandson, fief de sa compagne. Il est Conseiller 

communal au PS pendant deux législatures. Faute de pouvoir concrétiser son rêve de faire des 

films d'aventure, il se met à écrire des romans policiers (la série L'inspecteur Perrin, dont Sécession 

à Grandson qui a pour cadre notre joli bourg)  et des livres d'actualité tels celui sur l'affaire Légeret 

déjà cité. Parallèlement, il retravaille pour la radio romande et collabore également à la série de 

portraits filmés "Plans-Fixes " qu'il avait fondé en 1977. 

Il prend sa retraite en 2008. Il continue bien sûr l'écriture de ses romans, articles et chroniques en 

tout genre. Il s'emploie aussi à refaçonner ses livres existants pour en faire une "collection" qui 

tiendra dans un seul volume (qui promet d'être volumineux !), genre La Pléiade.  

La lecture de ce petit résumé d'une vie si riche en événements, voyages, rencontres de célébrités 

et de situations extraordinaires, ceci aussi bien dans le domaine de la politique, du spectacle et de 

la culture, devrait donner une idée de la personnalité de notre grandsonnois Michel Bory. Mais le 

plus beau et le plus étonnant de sa personnalité est sa modestie. Jamais il ne se met en avant, 

jamais il ne vous racontera une des multiples péripéties hors du commun qu'il a vues ou vécues si 

vous ne le lui demandez pas. Il faut le côtoyer longuement et régulièrement avant de percevoir que 

vous n'êtes pas en face de Monsieur Tout le Monde. Félicitations, Michel, pour ce magnifique et si 

peu courant trait de caractère tout en modestie.  Et pensez, …depuis le temps que je le côtoie, je 

ne sais toujours pas s'il est …un frère envieux…?       

                                                                                                               Gilbert Gottraux 

Coin lecture             

Un livre pour l’automne : LE MYSTERE HENRI PICK en prêt à la Bibliothèque de Grandson 

Envie de lire quelque chose de distrayant, plutôt amusant et avec une énigme à la clef ? 

Alors allez vite emprunter « Le Mystère Henri Pick » à la bibliothèque ! 

Ce livre paru en 2016 a obtenu un certain succès et va prochainement être adapté au cinéma . 

David Foenkinos, qui en est l’auteur, est un écrivain prolixe et deux de ses livres ont déjà eu  cet 

honneur : » La délicatesse « et « Les souvenirs ». 

Nous sommes en Bretagne, dans une petite ville nommée Crozon dont la particularité n’est pas de 

posséder une bibliothèque, mais que dans celle-ci, un espace soit réservé aux  livres refusés par 

les éditeurs. 

Le bibliothécaire qui a en a eu l’idée s’était inspiré de celle de la » Brautigam library » aux USA ; 

elle existe toujours mais a été transférée au Canada sous le nom de » La Bibliothèque des livres 

refusés. 

Cette initiative remporta un grand succès au début et puis on l’oublia et les livres prenaient la 

poussière sur leurs étagères, lorsqu’une jeune éditrice en mal de découvertes (venue dire bonjour 

à ses parents vivant à Crozon) y découvre un roman qui la bouleverse portant comme titre : « Les 

dernières heures d’une histoire d’amour ». Cet amour désespéré est mis en parallèle avec l’agonie 

de Pouchkine, mortellement blessé dans un duel. L’auteur en est Henri Pick, un habitant de Crozon, 

mort depuis 2 ans. 

https://www.google.ch/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&ved=2ahUKEwj-qcXf9unkAhWE2KQKHdTECh8QjRx6BAgBEAQ&url=https%3A%2F%2Fwww.istockphoto.com%2Ffr%2Fvectoriel%2Fouvrez-le-dessin-lecture-livre-gm1064101244-284501603&psig=AOvVaw1caDoEIzA7dLNgELcGSq4i&ust=1569430605448607


En fait Henri Pick exploitait à Crozon une pizzeria avec sa femme ; celle-ci jure que son mari n’a 

jamais écrit autre chose que des listes de courses ou signé les cartes envoyées à leur fille lorsqu’elle 

était en vacances. Mais, enfin... peut-être que lui, si peu bavard, gardait ses mots pour son livre qu’il 

pouvait éventuellement avoir écrit, le matin tôt, en attendant que le four chauffe ? Autour de lui, on 

réfléchit, Henri Pick avait-il une vie secrète ? 

Le livre, bien sûr, fit sensation, le monde littéraire en fut bouleversé. Madame Pick passa à la télé, 

sa fille Joséphine chercha partout une lettre qu’elle aurait reçue, un été et découvrit au grenier un 

exemplaire du livre de Pouchkine dont certains passages avaient été soulignés ! 

Non, vous ne saurez pas la suite, il faudra lire pour en savoir plus ! Car un journaliste obstiné et 

méfiant mènera son enquête, bouleversant le destin de nombreuses personnes, vous croirez lire un 

polar !                                                                                                                                         M.F. 

Pain d’Or pour les années 2019 à 2021, félicitations M. Christophe Ackermann 

 

Séquence humour, la complainte du jardin potager  

Quand t’as plus un radis, plus de beurre à mettre dans les épinards, ni de piment dans la vie, tu 

te dis que les carottes sont cuites, que c’est la fin des haricots, tu te prends le chou pour un rien, 

t’as du sang de navet, et la tête comme une citrouille, tu ne te mêles même plus de tes oignons, 

bref t’en as gros sur la patate, t’es tout juste bon à bouffer les pissenlits par la racine. Je ne vous 

raconte pas de salades ! j’ai beau avoir un petit pois dans le ciboulot et un cœur d’artichaud, je 

ne suis pas né de la dernière pluie. Alors plutôt que de faire le poireau comme un cornichon, je 

préfère appuyer sur le champignon. Quoi ? Je n’fais pas l’poids ? Chiche !! 

https://www.google.ch/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&ved=2ahUKEwiA_9HV--nkAhVFJVAKHaRcAREQjRx6BAgBEAQ&url=https%3A%2F%2Fwww.coloriageetdessins.com%2Fautres%2Fvisage%2Fvisage-homme-content-30575&psig=AOvVaw2CS6lBv1cp-GPGCdnRdmW2&ust=1569431898172038


 

Les légumes en provenance directe du producteur local, mijotés sur place, et proposés dans 

l’assiette du consommateur c’est nettement meilleur non !!!! 

 

Informations 

Sur le site internet Pro Senectute Vaud découvrez les informations de l’Association 

Bocansemble https://www.quartiers-solidaires.ch/vaud/grandson-bocansemble-738.html 

Association Bocansemble personne responsable contactez Madeleine Délitroz, téléphone 

024 426 16 53 (répondeur) ou par mail madd@bluewin.ch  

Soutenez Voici Grandson. 

Vous avez des témoignages, photos, articles ou tout autre sujet contactez Pierre-André Délitroz, 

natel 078 640 79 96 ou mail spadd@bluewin.ch qui recueillera vos documents. 

Cette revue paraît avec le concours de nombreuses personnes qui participent, à leur manière, pour 

la préparation, l’édition et la distribution. Qu’elles reçoivent dans ce message toute la gratitude pour 

leur engagement. 

Merci aux autorités communales et Nathalie Gigandet, municipale, pour le soutien à l’Association 

Bocansemble. Easy Documents nous imprime le journal à un tarif préférentiel. 

 

Grandson, septembre 2019            PAD 
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